
 
 

Notice sur le Rite Ecossais Primitif 

(Son Essence, son Esprit, son Histoire) 

 

Le « Rite Ecossais Primitif » (REP) appartient à la Franc Maçonnerie spéculative issue de la 
Maçonnerie opérative. 

Le « Rite Ecossais Primitif » est, à ce jour, le plus ancien Rite Maçonnique ayant jamais été 
pratiqué. Le « Rite Ecossais Primitif » étant toujours pratiqué, il peut donc être considéré 
comme l'ancêtre de tous les Rites. C'est ce que nous lègue Robert Ambelain comme fruit de 
ses recherches et ce que confirme, avec beaucoup d'autres, Mathew McBlain Thomson, 
auteur, grand Maçon et historien écossais passé lui aussi à l'Orient Eternel : « The primitive 
Early Grand Scottish Rite is the oldest practised by the Grand Council » (Sous entendu le 
plus ancien des anciens rites). 

Le « Rite Ecossais Primitif » fut introduit en France à Saint-Germain-en-Laye entre 1651 et 
1659 par les Loges militaires des régiments écossais et irlandais ayant suivi le Roi Charles II 
en exil. La présence en France du « Rite Ecossais Primitif » sera réaffirmée de façon effective 
(puis officialisée) par le frère cadet de Charles II, Jacques Stuart II, devenu Roi à son tour et 
lui aussi en exil à Saint Germain en Laye en 1688. 

Le « Rite Ecossais Primitif » se réfère notamment à la Constitution de 1720 dite également 
Constitution de Payne, ainsi qu'aux différents écrits de Robert Ambelain sur le « Rite Ecossais 
Primitif ». Le « Rite Ecossais Primitif » possède trois spécificités. C'est un Rite Traditionnel, 
Symbolique et Christique. C'est un Ordre d'origine militaire et donc exclusivement masculin.  

Les membres du « Rite Ecossais Primitif » croient aux valeurs véhiculées par le message 
christique, à savoir en l'Humanisme de la Loi Morale et Naturelle, syncrétisme entre plusieurs 
Traditions: Celte, Indo-Européenne, Gréco-Romaine, Biblique, ainsi que les Lumières de la 
Renaissance puis du 18ème siècle, et d'autres encore de par le monde partageant ce même 
Humanisme. 

Plus largement, les membres du « Rite Ecossais Primitif » prônent les valeurs positives de la 
vie, de respect de celle-ci, celles de notre héritage Humaniste commun, de tolérance, de 
tempérance, de respect, d'honneur, de sagesse et surtout d'humilité. 

Les membres du « Rite Ecossais Primitif », outre ces valeurs, partagent une triple croyance : 
Croyance en Dieu qu'ils nomment le « Grand Architecte des Mondes » ; croyance en la 
pérennité de l'âme humaine et croyance en la nécessité raisonnable de l'élévation de l'Homme. 
En dehors de cela, ils n'ont aucun dogme et ne détiennent en conséquence aucune vérité 
établie. 

Le « Rite Ecossais Primitif » est également appelé « Grand Rite Ecossais Primitif » ou « Rite 
Ecossais Primitif et Originel ». En anglais, originellement, c'est le « Early Scottish Rite » 
qu'on nommera par la suite « Early Grand Scottish Rite » (E.G.S.R). Cependant, on le trouve 



aussi dans l'histoire maçonnique sous les dénominations « Primitive Early Grand Scottish Rite 
», « Early Grand National Scottish Rite », « Grand and Early Scottish Rite », « Grand Scottish 
Rite », « Grand Early Scottish Rite », « Grand Ancient Scottish Rite », « Grand and Ancient 
Scottish Rite », « Primitive Scottish Rite » voire « Primitive Scotch Rite », ce, selon les 
ouvrages et différents auteurs et historiens, ancien pouvant s'écrire en anglais avec un « t ou 
un un « c » en troisième lettre, et « Rite » pouvant s'écrire dans les deux langues avec ou sans 
« e » à la fin. Dans les langues latines c'est plus simple: Italien: « Rituale Scozzese e Primitivo 
»; Espagnol: « Rito Escosés Primitivo » ; Portugais: « Ritual Escocês Primitivo ». 

Le « Rite Ecossais Primitif » est parfois confondu par certains auteurs avec « l'Ordre Royal 
Heredom de Kilwinning » (Ordre fonctionnant en tant que Loge et fondé en 1314 par Robert 
le Bruce et que la Tradition Orale fait remonter à 810), bien qu'à ce jour aucune preuve ne 
puisse relier les deux. Reste que l'origine, la source, le centre Omphalique de l'Ecossisme 
Primitif et Traditionnel se trouve à Kilwinning en Ecosse, sur le Mont Heredom. Le REP a 
donc la même Tradition originelle que l'Ordre fondé par Robert Bruce. 

Par contre le « Rite Ecossais Primitif » n'a aucune filiation avec le rite dit « Ancient Scottish 
Rite », rite surtout américain dérivé du REEA. Il n'a pas non plus de lien direct avec le « Rite 
de Cerneau », le « Rite dit de Perfection » (ainsi que ses dérivés) et le « Rite Philosophique » 
avec lesquels il est parfois maladroitement confondu. Enfin, concernant le « Rite Ecossais 
Primitif de Namur » en Belgique (« Primitive Scottish Rite Of Namur » ou encore « Rite de 
Namur »), en date de 1770, il apparaît que ce dernier n'aurait pas de légitimité directe, ceci 
restant à vérifier. Enfin, il faut mentionner l'existence au Royaume Uni et aux Etats Unis du « 
Early Grand Rite » (Rite Primitif Ancien), rite mystérieux, spécial et parallèle, qui reste dans 
l'ombre et qui se distingue des autres rites en initiant un impétrant au grade d'Architecte. Fort 
peu de choses sont connues à propos de ce rite, et il n'a pas de lien direct connu avec le REP. 
En France, le « Rite Ecossais Primitif de Narbonne » (également appelé « Rite Primitif des 
Philalèthes » ou « Rite Primitif de Narbonne » et en fait le premier « Rite de Memphis »), rite 
aujourd'hui disparu, pouvait se revendiquer d'une grande proximité avec le « Rite Ecossais 
Primitif », mais n'avait pas non plus de lien direct authentifié. 

Le « Rite Ecossais Primitif » respecte l'esprit des « anciens devoirs » (Old Charges), 
documents écrits entre 1390 (époque opérative) et 1711 (époque spéculative), tels que le « 
Regius », le Cooke », le « Sloane », le « Dumfries », etc. Le « Rite Ecossais Primitif » fait 
sien les principaux « points de repères » (Landmarks ou Basic Principles, en France le Code 
Maçonnique) de la Franc Maçonnerie Anglaise, hormis une de nos spécificités faisant que ce 
qui relève de la religion et de la politique peuvent être abordées en Loge, au REP, comme tous 
les autres sujets de bonnes mœurs. Ces principes de base, (le « Code Maçonnique » du REP 
en quelque sorte), qui sont le socle de notre engagement sont les suivants : 

« - Croyance en Dieu. Au dessus des Hommes, il y a Dieu, le "Grand Architecte des Mondes". 

- Il existe une Loi Naturelle ou Loi Morale, professée par l’humanité. Le Décalogue, puis le 
message Christique, en clair l'héritage vétéro comme néotestamentaire a sublimé cette Loi. Le 
REP respecte donc cette héritage et le fait sien. 

- Les Hommes ont des devoirs envers eux mêmes, leurs familles, leurs semblables et l'au-delà. 



- Universalisme polymorphe de la Franc-Maçonnerie, composée d’Hommes libres et de 
bonnes mœurs, sans distinction religieuse, politique ou autre, dans le respect des différents 
Rites.  

- Etre en conséquence de bonnes mœurs. 

- Respect d'autrui, respect des lois en vigueur, respect de la Loi Naturelle et Morale. 

- L’initiation. (« Nul n'est Maçon sans Tablier ! »). 

- Etre et se comporter en Maçon Libre dans une Loge libre, Indépendante, Juste et Parfaite. 

- Respect de la hiérarchie et du principe d'autorité. 

- Respect du caractère exclusivement masculin du Rite.  

- Droit de visite mesuré et droit de réception. 

- Interdiction d'affiliation sauf exception. 

- Rayonnement des Francs-Maçons dans le monde profane. 

- Promotion et défense de l'égalité, des libertés et de la responsabilité. 

- Pratique de la charité, de la fraternité et de la solidarité. 

- Orientation des profanes de bonnes mœurs incompatibles avec nos règles, principes et 
obligations vers d'autres rites et loges. 

- Respect absolue des décisions de la Loge comme de la Loge Mère.  

- Aucun affairisme d'aucune sorte. 

- Discrétion maçonnique et respect du secret obligatoires et impératifs.  

- Droit d’être représenté s'il y a lieu. 

- Moyens de reconnaissance, signes, mots, batteries. 

- Sept grades : Trois Grades dits bleus (rouges au REP), deux grades rouges dits supérieurs, 
deux grades pour l'Ordre Intérieur. 

- Les mythes fondateurs. 

- Le rôle du Vénérable Maître. 

- Les pouvoirs du Vénérable Maître. 

- Le rôle du Grand Maître.  



- Les pouvoirs du Grand Maître. 

- Inviolabilité du principe d'Autorité, et respect de la hiérarchie comme du caractère « Ad 
Vitam » (« pour l'éternité ») du pouvoir (Vénéralat et au-dessus Grande Maîtrise) dans le titre, 
la fonction et la charge, pouvoir qui doit être transmis traditionnellement selon les anciens 
usages. 

- Se réunir en loge et être assidu aux tenues. La Franc Maçonnerie se vit bien avant de 
s’apprendre. 

- Ecarter les profanes du Temple. 

- Partage des Agapes Fraternelles. 

- Le rôle des officiers. 

- Travailler à couvert.  

- Respect de l'instruction. 

- Droit de tuiler les visiteurs. 

- Interdiction d’initier un frère d’une autre loge, sans autorisation. 

- Respect Maçonnique en toute circonstance. 

- Croyance en la résurrection des corps, en une vie future. 

- Le livre ou Volume de la Loi Sacrée.  

- Les Trois Lumières. 

- Etre à jour avec le Trésor. 

- Respect absolu du Rite, de ses spécificités, des Rituels, des serments et du règlement 
intérieur. 

- Respect de ses principes. 

- Pratique de la tolérance, de la tempérance, de l'honnêteté et de l'humilité, bases de la vraie 
sagesse; le vrai sage étant, selon les anciens philosophes repris par Robert Ambelain puis 
Désiré Arnéodo, celui qui sait qu'il ne sait rien ou presque. 

- Art royal, démarche ésotérique, travail sur la gnose et les sept arts majeurs et libéraux 
anciens (Géométrie, Grammaire, Dialectique (incluant la Rhétorique), Philosophie, Musique, 
Astronomie et Arithmétique), maîtrise et pratique du langage symbolique, étude des arts, des 
sciences et des phénomènes anciens comme nouveaux sans dogme ni à priori. 

- Travail sur soi même et les autres. Tenter de s'améliorer avec sagesse, de s'élever, en 
remontant à la source, (source de la Tradition Primordiale et Originelle que nous appelons 



parole perdue ou parole oubliée), afin de mieux vivre au présent et de se projeter sereinement 
dans l'avenir afin de bâtir ainsi patiemment son propre Temple Intérieur. L'objectif est de 
tenter de s'élever de façon transcendantale et ascendante en recherchant l'Evolution, en fuyant 
l'Involution, avec humanisme, lucidité et modération. Parfaire nos qualités, corriger nos 
défauts, prôner l'Union de tous les Hommes de bonne volonté, dans le respect des différences 
et complémentarités de tous les êtres humains et de la nature qui les entoure, dans la quête de 
l'harmonie. 

- Connaissance d'un « Plan du Grand Architecte des Mondes », plan auquel nous appartenons 
ainsi que l'univers qui nous entoure ; méconnaissance de ce Plan ; connaissance de certaines 
valeurs à promouvoir et de comportements à bannir qui forment un corpus de valeurs que 
nous devons respecter, défendre et transmettre ; volonté permanente de s'améliorer ; 
connaissance enfin de nos limites et de notre imperfection ». 

On trouve mention du « Rite Ecossais Primitif » dans un des plus anciens documents 
maçonniques existants.  



Ce document date du 16ème siècle, (1590). Ce document est d'importance, car il est écrit de la 
main d'un « Frère Visiteur » assistant à la réception d'un apprenti lors d'une tenue de 
Maçonnerie spéculative au « Early Scottish Rite » et qui relate sa visite avec détachement et 
objectivité. C'est l'un des tous premiers documents faisant état de l'existence d'une 
Maçonnerie spéculative. Après, l'histoire avancera pour en arriver, en ce qui nous concerne, à 
Robert Ambelain puis à « La Lumière Ecossaise ». 

Des personnalités illustres et incontournables de la Franc Maçonnerie ont appartenu au REP et 
y ont occupé les plus hautes fonctions, tels que Théodore Reuss, Cambacérès, Jean Bricaud et 
bien d'autres encore (dont nombre sont cités dans le précis chronologique à lire ici). Ils ont 
tous été, dans leurs qualités et leurs défauts, dans leurs succès comme dans leurs erreurs 
(inhérentes à toute démarche initiatique), d'authentiques Maçons et de grands cherchants. 
Mais le « Rite Ecossais Primitif » a surtout eu l'honneur d'avoir pour Frères et Grands Maîtres 
deux des cherchants, deux des historiens et deux des écrivains les plus prolifiques de toute 
l'histoire de la Franc Maçonnerie, deux « monstres sacrés » qui ont profondément marqué 
l'Ordre en général et notre Rite en particulier, sans oublier les milliers de cherchants se 
voulant disciples à travers le monde. Il s'agit de John Yarker et bien évidemment de Robert 
Ambelain. A ceci près que, contrairement à l'éternel insatisfait qu'était John Yarker, Robert 
Ambelain acheva sa quête par le « Rite Ecossais Primitif », ce qui, quand on connait son 
œuvre, n'est pas sans signification hautement symbolique. 

Le « Rite Ecossais Primitif » comptait à l'origine 7 grades, puis il en a connu 47 dans le 
maelström des 18 et 19ème siècle, puis s'est calqué sur le RER avec 33 grades, avant que 
Robert Ambelain ne revienne à la Tradition, avec les 7 grades d'origine, comprenant des 
équivalences correspondantes avec les autres grades intermédiaires du RER. 

Robert Ambelain s'est efforcé de redonner tout son lustre au « Rite Ecossais Primitif » en 
revenant à la Tradition d'origine qui donne au REP son style propre et si particulier de Franc 
Maçonnerie chevaleresque, simple et pure comme l'eau de sa source. 

Le « Rite Ecossais Primitif » représente une forme achevée d'aristocratie maçonnique, au sens 
noble et symbolique, une forme à préserver et à consolider avec sagesse et humilité. 

Robert Ambelain n'affirmait-il pas au sujet de ses innombrables titres et décors : « Toutes les 
peaux d’âne que j’ai reçu ne valent pas ce que j’ai appris ». 

Dans son ouvrage consacré aux origines de la Franc Maçonnerie et du « Rite Ecossais Primitif 
», ouvrage intitulé « La Franc Maçonnerie oubliée » (édité chez Robert Laffont), Robert 
Ambelain est très clair. Le « Rite Ecossais Primitif » est à la fois le lien premier et ancestral 
entre la Maçonnerie Opérative et la Maçonnerie Spéculative, et en même temps la première 
manifestation concrète de la Franc Maçonnerie Spéculative et Symbolique. Il est donc à la 
fois le lien et le « liant », ce qui nous relie à la Tradition, à la « parole oubliée », comme ce 
qui nous enracine pour mieux nous projeter dans l'avenir. 

A noter au sujet de « La Franc Maçonnerie oubliée » que dans l'intégralité du monde « 
Hispanico-Lusitanien », (il ne faut pas oublier que parmi ses innombrables titres, Robert 
Ambelain fut « Grand Maître Honoraire » de quantité de Rites et d'obédiences en Amérique 
du sud, du centre et des Iles), l'ouvrage de Robert Ambelain est sorti sous le titre « Le Secret 
Maçonnique » (« El Secreto Masonico »), et que pour l'immense majorité des Frères et 
Dignitaires de ces contrées, Robert Ambelain est bien plus qu'un Grand Maître de l'histoire 



Maçonnique, mais un modèle d'Initié, détenteur des authentiques secrets maçonniques, et qu'il 
est bien plus étudié et suivi que n'importe quel historien ou cherchant anglo-saxon.  

La non-mixité du Rite comme le caractère « Ad Vitam » du pouvoir (Vénéralat et Grande 
Maîtrise) sont des exemples types et au combien symboliques du REP. En effet, Robert 
Ambelain (et tous les Dignitaires et Frères du REP) ont toujours défendu la présence de Sœurs 
dans les Loges où leur exclusion ne se justifiait en rien d'un point de vue historico-
maçonnique. De même, ils ont toujours défendu les principes purement démocratiques et anti-
dictatoriaux de la Franc Maçonnerie, quand certains « Princes » et/ou « grands de ce monde » 
pouvaient s'arroger pouvoirs, prébendes, avantages et passe-droits indus du seul fait de leur 
naissance, de leur puissance ou de leurs finances. 

Donc et en résumé, à l'époque du dogme de la masculinité, comme à l'époque du dogme du 
pouvoir unique, absolu et éternelle, car d'essence aristocratique ou sociale, ils ont combattu 
ces dogmes partout où ils étaient illégitimes et parce qu'ils étaient des dogmes. A l'époque des 
dogmes du « tout mixité » et du « tout électif », ils ont combattu ceux-ci de la même manière, 
surtout en ce qui concerne le REP, car notre Rite possède toutes les raisons historiques et 
maçonniques d'être et de continuer à être un Rite organique, pyramidal et d'essence 
traditionnelle comme militaire, avec le principe d'autorité au-dessus d'où découle le pouvoir « 
Ad Vitam » ainsi que l'acceptation en tenue fermée (membres comme visiteurs) des seuls 
Frères.  

C'est le refus de tout dogme absolutiste, dictatorial et uniformisant, comme la défense d'une 
Maçonnerie unie sur l'essentiel mais évidemment multiforme (et qui doit le rester) qui 
caractérise le mieux le REP dans son approche actuelle de la Franc Maçonnerie et des 
rapports respectueux qui doivent régir les liens entre tous les Maçons dans le monde. Les 
Frères du « Rite Ecossais Primitif » respectent tous les Maçons Initiés qui sont leurs Frères et 
leurs Soeurs, ne prétendent en aucune manière représenter une quelconque forme de « 
perfection maçonnique » et ne donnent de leçons à personne. Ils n'entendent évidemment pas 
non plus en recevoir. 

Le « Rite Ecossais Primitif » pratique une Maçonnerie Initiatique et Symbolique. Le « Rite 
Ecossais Primitif » est indépendant, libre et souverain.. Il accueille en son sein exclusivement 
des hommes épris de désir de perfection, sous le couvert de la sagesse et de l'indispensable 
humilité. 

Le REP a pour but de perpétuer l'ancienne maçonnerie des XVI et XVIIème siècles dans la 
stricte observance des Rituels des loges militaires des régiments écossais et irlandais de cette 
époque et de sauvegarder l'intégrité des traditions propres au « Rite Ecossais Primitif », qui 
sont celles de la Maçonnerie Ecossiste Primitive et Traditionnelle, tel que le rite fut réveillé en 
France par Robert Ambelain en 1985. 

Le « Rite Ecossais Primitif » est un Rite discret au sein d'un Ordre déjà discret. En effet, c'est 
par cette discrétion dans la discrétion, c'est par le fait que le Rite a toujours été peu pratiqué 
en France (contrairement à l'Ecosse et surtout aux Etats Unis) qu'il a su conserver son 
originalité, sa sobriété, sa simplicité et sa pureté. Avec quelques Loges en Ecosse, aux Etats 
Unis, en Belgique et en Amérique du sud, « La Lumière Ecossaise » est une des seules et 
unique Loges Légitimes du REP au monde et à ce jour à pratiquer la Maçonnerie la plus 
proche de celle des origines, conformément aux vœux de Robert Ambelain. Il existe bien 
d'autres Loges de par le monde se réclamant du REP, mais elles sont le plus souvent 



illégitimes au regard des critères définis par Robert Ambelain. Pour la France et toujours à ce 
jour, seuls les Frères de « La Lumière Ecossaise » (Orient d’Ollioules) et des « Ecossais de 
Saint Jean » (Orient de Hyères) peuvent se réclamer comme se prévaloir du « Rite Ecossais 
Primitif » en tant qu'héritiers directs de Robert Ambelain. 

En cette fin d'année 2009 (E.V), Désiré Arnéodo, Vénérable Maître de « La Lumière 
Ecossaise » et « Grand Maître National du Rite », est le seul et unique héritier en descendance 
directe de Robert Ambelain, ayant personnellement connu ce dernier dont il détient ses 
charges et fonctions. Il est le dernier et le seul à posséder en propre toutes les patentes, 
courriers officiels, nominations et radiations, ce sous forme de documents originaux 
absolument incontestables et dûment archivés. 

La R∴ ∴L  « La Lumière Ecossaise » a été érigée en T∴ ∴ ∴ ∴ ∴ ∴R L M . La R L  « Les Ecossais 
de Saint Jean » a allumé ses feux en juin 2009 (EV) à l’Orient de Hyères. Son V∴ ∴M , Eric 
Romand, est donc également un héritier direct de la filiation de Robert Ambelain. Une autre 
Loge Fille se constitue actuellement à l’Orient de Brignoles.  

Cette filiation directe et unique entre Robert Ambelain, Désiré Arnéodo et Eric Romand rend 
la légitimité du « Rite Ecossais Primitif » et de la « La Lumière Ecossaise » totalement 
incontestable au sein d'un Ordre dont les membres ne sont parfois pas trop regardants sur la 
leur.  

Les membres du « Rite Ecossais Primitif » considèrent cette filiation directe et unique comme 
une richesse, comme une chance, un grand honneur dont ils retirent fierté et non pas gloire ou 
orgueil.  

Les Frères de « La Lumière Ecossaise » ne participent pas aux querelles de reconnaissance et 
de légitimité qui agitent parfois le landerneau maçonnique. Ils restent fidèles aux Lois 
anciennes, crédo de Robert Ambelain comme de Désiré Arnéodo. 

En conséquence, pour les membres du « Rite Ecossais Primitif », est Frère celui qui respecte 
les trois critères suivants. 

1) Régularité de l'Initiation maçonnique de l'impétrant, (on ne saurait donner d'autre grade à 
un profane que celui d'Aprenti et l'Initiation obéit à des règles ancestrales), comme de ses 
élévations successives. 
 
2) Pouvoir de celui ou de ceux qui confèrent le grade : ce pouvoir doit s'analyser par référence 
au grade détenu par ceux-ci et, le cas échéant, par référence à la fonction réglementaire qu'ils 
assument dans la Loge au moment où le grade est conféré, ce dans le cadre général du Rite en 
question. 
 
3) Stricte observance des Rituels de Réception tels qu'approuvés et en vigueur dans le cadre 
du Rite auquel le Frère appartient. 
 
Bien évidemment, ces trois points sont subordonnés au sacrosaint principe de réciprocité, 
commençant par le respect du « Rite Ecossais Primitif » dans son intégralité et l'intégrité de 



ses spécificités, de ses membres, de ses officiers, ainsi que des « Vénérables Maîtres » et du « 
Grand Maître National du Rite ». 
 
En dehors de cela, les Frères du « Rite Ecossais Primitif » se refusent à participer sous toutes 
les formes que ce soit aux querelles de légitimité et de reconnaissance, querelles qui polluent 
la Franche Maçonnerie depuis 1723 et jusqu'à nos jours, querelles le plus souvent elles mêmes 
illégitimes, sans fondements sérieux et crédibles, ce qui les rendent autant stériles que 
puériles. Parmi ses innombrables écrits, Robert Ambelain a fait un sort définitif à la soit disant 
légitimité dont se revendiquent certains pour tenter de désigner l'autre comme illégitime. Dont 
acte... 
 
Le « Rite Ecossais Primitif » réaffirme le principe selon lequel la Franc Maçonnerie doit 
s'enseigner et s'apprendre pour se transmettre, mais qu'elle se vit plus qu'elle ne s'étudie.  
 
Là réside le principal secret. 
 
Le « Rite Ecossais Primitif » œuvre et entend bien continuer d'œuvrer exclusivement pour la 
préservation et la promotion des idéaux Maçonniques traditionnels, ce à la gloire du « Très 
Grand Seigneur Dieu, Grand Architecte des Mondes », fidèle à sa devise; « Primigenius More 
Majorem », locution latine dont le sens s'est perdu dans la nuit des temps et qu'on peut 
raisonnablement traduire par « A l'exemple de nos anciens les Premiers ». Primigenius 
signifie en latin aussi bien primitif, qu'origine, que « premier de quelque chose », mais il 
signifie également fortune, don de la nature et Trésor. Trésor à préserver, trésor à promouvoir, 
c'est le devoir, la responsabilité que nous a légué Robert Ambelain et que Désiré Arnéodo 
nous a aidé et nous aide toujours à remplir et à respecter du mieux possible. 
 
 


